
 

 

Principales remontées au 19 janvier (liste non exhaustive) 

 

Alors que la grève se poursuit dans de nombreux secteurs, les actions de blocage, notamment économique, se 

multiplient. Elles rappellent que la grève est bien là pour démontrer le rôle déterminant que jouent les salarié.e.s dans 

la production des richesses, et contraindre à écouter leur voix. Elles témoignent aussi de la construction partout en 

France de solidarités interprofessionnelles et de collectifs de lutte déterminé.e.s à combattre jusqu’au retrait le projet 

de réforme des retraites. 

La grève se poursuit 

La grève se poursuit, soit en reconductible soit par des taux de grévistes conséquents lors des temps forts, à la SNCF, 

la RATP, dans les ports, les raffineries et la chimie, l’énergie, le ramassage et le traitement des déchets, l’agro-

alimentaire, les collectivités territoriales, les crèches, à Météo France et chez les avocat.e.s… À la Banque de France, 

la grève menace l’approvisionnement des distributeurs automatiques de billets. 

Dans la culture, les bibliothécaires francilien.ne.s (Bibliothèque nationale de France, BPI du Centre Georges Pompidou, 

bibliothèques universitaires et territoriales…) étaient réuni.e.s en assemblée générale interbibliothèques le 14 janvier, 

tandis que les agent.e.s du Louvre et des opéras (Paris, Rouen) ont mené des actions de blocage ou de spectacle gratuit 

les 17 et 18 janvier. 

Dans de nombreux secteurs, la mobilisation contre la réforme des retraites s’imbrique avec d’autres combats. À 

l’Éducation nationale, les agent.e.s du primaire sont aussi en lutte contre les évaluations nationales des élèves en CP, 

et celles et ceux du secondaire contre les premières épreuves du nouveau bac local (les « E3C »), combattues par des 

blocages d’épreuves, des grèves de surveillance, des refus de remonter les sujets. C’est aussi dans les semaines qui 

viennent que les personnels des collèges et lycées vont découvrir les dotations annuelles, en baisse. De nombreuses 

actions prennent pour cible les rectorats par des blocages, des envahissements, des dépôts de manuels usagés et de 

fournitures scolaires, comme à Rouen et Tours le 13 janvier, à Clermont-Ferrand le 14, à Grenoble, Rennes, Nancy et 

Paris le 15, Amiens le 16, Créteil le 17. 

Dans les universités et la recherche, de nombreux laboratoires, départements, UFR… de différentes disciplines et 

établissements sont entrés dans la grève reconductible des cours, des examens, des notes, des activités éditoriales, 

administratives et de recherche. Le 18 janvier s’est tenue une AG nationale de coordination des facs et labos en lutte 

à l’Université Paris 7. Elle a réuni plus de 200 personnels représentant une quarantaine d’établissements, en présence 

d’étudiant.e.s, et appelle à une coordination nationale de l’enseignement supérieur et de la recherche les 1er et 2 

février. Les agent.e.s de l’enseignement supérieur et de la recherche combattent la réforme des retraites, mais aussi 

la restructuration annoncée dans la future loi de programmation pluriannuelle de la recherche (LPPR), la précarité 

étudiante et le manque de recrutement de personnel titulaire. 

Partout en France, qu’ils soient grévistes ou non, de nombreux opposant.e.s à la réforme des retraites se rassemblent 

à présent en soirée pour des manifestations nocturnes. 

Les actions interprofessionnelles de la semaine 

Les actions, symboliques ou de blocage, sectorielles ou interprofessionnelles, se sont multipliées toute la semaine, y 

compris en dehors des journées d’action des 14, 15 et 16 janvier. Retour sur quelques exemples témoignant d’une 

semaine de lutte sans répit. 



Ça s’est passé…  le 13 janvier 

À Caen, c’était le troisième jour de blocage des camions poubelles de Véolia avec les grévistes 

de l’entreprise. À Clermont-Ferrand, un rassemblement est venu soutenir les grévistes, 

majoritaires, d’une crèche. À Nîmes, les premières épreuves du nouveau bac local ont été 

annulées dans un lycée, suite à un rassemblement sévèrement réprimé, entraînant le refus 

des enseignant.e.s de surveiller dans ces conditions. À Brive, un piquet de grève s’est tenu 

devant l’usine Blédina. 

le 14 janvier 

À Cergy, dans la nuit du 13 au 14, les entrepôts d’Amazon ont été bloqués par des grévistes et 

des Gilets jaunes. À Tulle, un piquet de grève a eu lieu devant l’usine BorgWarner. Des 

occupations de voies SNCF, des grèves et blocages dans les transports publics ont été réalisés 

à Châlons, Nice, Rodez, Savenay entre Nantes et Saint-Nazaire… En Île-de-France, les 

incinérateurs de déchets d’Ivry et de Saint-Ouen ont été bloqués par les grévistes des sites et 

leurs soutiens. À Gap, le conseil départemental a également été bloqué et à Carcassonne, 

c’était la cité administrative. À Cherbourg, ce sont deux carrefours cruciaux qui ont été 

bloqués, deux trains ont aussi été retardés, et le centre de tri des déchets occupé. Des centres 

commerciaux ont également été bloqués.  

le 15 janvier 

En Seine-Saint-Denis, une manifestation dynamique est allée de Bondy à Villemomble à l’appel 

des unions départementales. Les étudiant.e.s de Poitiers ont réalisé une action « Crous 

gratuit ». À La Rochelle, la préfecture a été envahie par des grévistes. À Marseille, le lycée 

Thiers a été occupé et rebaptisé Louise Michel pour l’occasion, une action a ciblé l’assureur 

Malakoff Médéric, suivie d’un blocage des éboueurs dans la soirée. Le service de gestion des 

déchets Agde-Pézenas dans l’Hérault a été bloqué, de même que le marché de gros de 

Montpellier. À Nantes, un blocage festif de pont s’est opéré en soirée. 

le 16 janvier 

À Chambéry, une fausse manif de droite a été organisée devant les locaux du Medef. La cité 

administrative a été occupée à Laon. La Chambre de commerce et d’industrie de Guyane a été 

envahie à Cayenne. Une opération escargot a été menée sur l’A6 à Villefranche-sur-Saône. Les 

camions de ramassage des ordures de la communauté de communes de Poitiers ont été 

bloqués, tout comme deux portes de l’arsenal à Toulon.  

le 17 janvier 

À Marseille, le blocage d’un dépôt a entraîné l’arrêt du tramway et d’une vingtaine de lignes 

de bus. À Poitiers, l’incinérateur de déchets de Saint-Eloi a été bloqué, de même qu’un 

supermarché à Saint-Georges-lès-Baillargeaux. À Saint-Maurice (94), un barrage filtrant des 

grévistes des hôpitaux initié la veille s’est poursuivi. 

le 18 janvier 

À Caen, une manifestation a démarré devant l’Hôtel de ville pendant les vœux du maire (qui 

se déroulaient dans le noir du fait d’une coupure d’électricité), pour se terminer devant la 

préfecture.  

 

Pour suivre spécifiquement les remontées locales de la lutte :  

Sur facebook : https://www.facebook.com/SolidairesAction/ 

Sur twitter : https://twitter.com/SolidairesAct 

https://www.facebook.com/SolidairesAction/
https://twitter.com/SolidairesAct

